
r. LA TRERHO CUIRASSE 
: l 'emploi d u ThcxaMfixss 

«Un» tontes l es affections d e a 
•otaa respiratoires o e nécess i tant 
pas le repos a s l i t 

Const i tuée par d e u x feuilles d e 
T h e r m o g e n e cousues sur d e la 
g*M h y d r o p h i l e , la Thermo-
Cuirasse e s t tail lée d e façon à 
recouvrir l e d o s e t ht poitrine 
e t e s t munie d attaches d e 
fixation réglables. 

La T h e r m o Cuirasse assure les 
bienfaits d'une chaleur cons tam­
m e n t entretenue. E l l e prév ient et 
combat toujours a v e c — É a 
Toux , R h u m e s , Bronchi te s . 

Toast* F l i n u d N i 
ADULTES 10 Fr. . KNFANTS • Fr. 

L E 

THERMOGÈNE 
appl ique sur la peau , engendre la chaleur et combat 

TOUX - MAUX DE BORQE • G RI PPE - RHUMATISMES - DOULEURS, ETC. 
C est un r e m è d e propre et facile, n e dérangeant aucune habi tude 

Too'w Phanmo». : 4 fr» 50 

OUATE REVULSIVE & RESOLUTIVE 

PETITE CORRESPONDANCE 
^ — •ftalvU*. 1*. — n e*n lmpOHlbie d* 

TOUS rvaaclraar avant qu'une loi reliant 
cette question eolt intervenue. R. Q. S. 
— A l'Office départemental dej'pupille* de 
la Nation, à LU*. AUvrt It-Jfn». — 
Ha ne «ont pas Françau. mala '.La peuvent 
réclamer cette qualité. BMls ent moins de 
16 ans, c'eut à leur représentant légal qu'il 
appartient de faire un» déclaration en ee 
sena ; s'ils ont plus de 16 ans. la déclaration 
Incombe aux enfants eux-mêmes, autorisés 
par celui des parants qui «x*rce la puissance 
paternelle. Par allleum. la participation vo­
lontaire aux obligations de la loi sur 1« 
recrutement de 'armée, leur donna la qua­
lité de Français. Enfin, s'ils aont «lotslclllés 
en Pranee. à 21 ana Ils deviennent Français 
sauf faculté de répudiation dans l'année qui 
suit celle de la majorité. Syndicat, 2. 
— Bai ares da soumettre votre caa au préfet 
du Nord <m écrivant à la Préfecture à Lille. 

Tlbe-Bouchuns. - E. V. B. - Fépère. -
Un lgnrrantln. - Locataire 3» - Mlkey éfte 
— D. 1. 118. - Sullon. . Char les-l.onis. • 
Nénette III. - Lapin frisé. - i j . - Jacque­
line 96. • ltnorant. 2.651. - M. D 20. - Un 
lecteur a**ld«. 186». - Alice. B. C 69. - Espé­
rant toujours. — Nous ne pouvons fixer les 
prix limites de vos loyers d'après las Indica­
tions que TOUS noua donné*, la loi du 1" Jan­
vier 1936 tenant compte d'éléments nou­
veaux. Nous veus donnons et après les basas 
de calcul à appliquer. A noter que las con­
sidérations d'âge ne Jouent paa pour la fixa­
tion 69s prix : 1*) Prix limita * 11 faut pren­
dre yjur base le lover da 1914 en y ajoutant. 
le cas échéant, le coût daa améliorations fai­
tes par la propriétaire depuis 1914 sans que 
le loyer da base, ainsi déterminé, puisse dé­
passer le taux des loyers appliqué aux habi­
tations similaires ayant bénéficié des mêmes 
améltoretlona avant la l*r août 1914. 81 le 
loyer ne comprend paa las charges, lt faut 
mult-pller le prix de basa ainsi étabil par 
2.80. »1 les chargea aont comvrinr: pa<- 3.10. 
Au prix ainsi obtenu, le pn^Métalre pourra 

Imiter lea majorations d'impôts gre-
imeuble, survenue» d-^uls 1924 sauf 
qui concerna l'impôt foncier, et 

l 'am-^\îwment des améliorations fait*» 
d'accord nvec les locataires Uepuis le 1*' juil­
let 1937 (maximum: 10 % du loyer). 2"! 

j Réduction au prix limita : Ceux d'entre 
i vous qui se trouvent déjà *u-deaaua du nou-
1 raau prix limita ne peuvent demander la 

réduction au prix limita que s'ils aa tram* 
•vant encore dans la délai dt «la mots après 
la première quittance da loyer constatant 
un p ix dr location supérieur au prix limita. 
Lea autre* aont forclos, la loi nouvelle n'ou­
vrant pas de nouveaux d*.ai*. 3*) lu % z 
Tous C3ux qui ont effectivement subi la 
réduction de 10 % cessent, à partir du 
1" janvier, d'en bénéficier. Mais l'augmen­
tation qui en résulta ne do:; paa s'ajouter 
à cet! s prOTenant du calcul ma*veau cm prix 
limita. Un lever réajusté r.u coefficient 2J0 
ou 3.10. ne doit pas être augmenté en oîua 
d* 10 % Par ailleurs, ceux qui aont forclos 
pour demander la réduction au prix limite, 
doivent, bien qu'ayant un U»rcr supérieur à 
oe prix, subir l'augmentation da 10 %. a i l s 
ont bénéficié de la réduction da 10 % du 
décret Laval. Nous donnons cette dernière 

des tribunaux. 
Boléro, 1936. — 1») Non. vous êtes 

forclos. Il falalt agir dans les six mois de 
la première quittance constatant r>ugmen-
(atlon abusive. 2») 61 vous avec bénéficié 
de la réduction de 10 % du décret Lavai 
nous croyons, sous réserva de 1 appréciation 
des tribunaux, que vous arcs à subir une 
hausse da 10 %• 3°) Bien que la loi du 
lé» Janvier 1938 ait omis d'en parler. .'1 ne 
fait paa de doute pour vous que 1er dispo­
sitions cencernant la réduction de 10 % des 
créan'-es hypothécaires aient été implicite­
ment abrogées. Vive la si. O. C. — Cette 
masure fe/appllque aux personnes en service 
ehes des particuliers. La loi prévoit l'octroi 
par an de 15 Jours de congés payée (in nour­
riture doit être payée), dont 12 Jours ouvra­
ble*. Ce» congés ne doivent pas être donnés 
en plus de ce qui voua sont alloués actuel­
lement. Mais le patron doit obligatoirement 
donnrr au moins la moitié eu congé annuel 
en une seule fols, le reste pouvant être 
fractionné suivant accord ces parties. 
L. B. — La patente est due dans ce cas 
pour l'année tntiére. • Treej ennuyé. — 
Non. car la suppression des 10 <£ n'Intéresse 
que lea loyers d'habitation, à l'exclusion des 
loyers commerciaux. Cuisinière. 34. — 
lo) Non. cette dotation n'est donnée que 
dans lea usinée affiliées à la caisse de rom-
pens.ition du Consortium. 8 » En principe. 
oui. mala vous ne nous donner, pas assez 
d'indications pour que nous puissions fixer 
le taux de l'augmentation. La question con­
fort va Joue paa. Pourquoi. - Débordé. -
Coueuu. — lo) Pour le calcul du prix limite 
actuel, 11 faut prendre pour base le loyer 

ACTUELLEMENT 

chez CLAVERIE 
de PARIS 

OCCASIONS 
sur Fins de Sér ies 

• n vue du prochain remaniement de 
leur stock, les Etablissement CLAVERIE 
mettant en rente actuellement des articles 
« Pins de séries » : CORSETS - GAINS» 
SOITIENS-OOROE - TEINTlrRES MEDI-
«•Al.ES. etc.. à des condition» extrême­
ment svsntageusr*. 

Ne manquez pas cette occasion, unique 
dans l'année, d'aller faire visite aux Suc­
cursales CLAVERIE. même pour un s im­
ple renseignement, toujours donné gra­
cieusement par des Coraetléres spécia­
lisées. • 

L I L L E : 6 3 , m e N a t i o n a l e 

de 1914 en y «Joutant, le esc échéant, le 
coût des améliorations survenues depuis 
1914, sans que le loyer de oase. ainsi déter­
miné, puisse dépasser le taux des loyers 
appliqué aux habitations tlmllslres ayant 
bénéficié des mêmes améliorations avant le 
1** août 1914. S! les chaires ne sont pas 
comprises 11 faut multiplier c prix de base 
par 2.90. Si les charges sont comprises par 
3.10, pour avoir le prix limite. Au prix obte­
nu, le propriétaire pourra encore ajouter 
les majorations d'impôts grevant l'immeu­
ble .curvruuee depuis 192S. eaul en \J* qui 
concerne l'impôt foncier i t amortissement 
des amélioration, faites d'accord avec le 
locataire depuis le 1" Ju'llet 'M7 (maxi­
mum : 10 % du loyer). 3o) Vcus êtes forclos 
pour demander la réduction : msls bien que 
votre loyer dépasse le prix limite, vous pour­
ries, à notre sens et sous réserve de l'appré­
ciation des tribunaux, subir une augmenta­
tion de 10 % si. psr allleur. vous avez béné­
ficié de la réduction de 10 % du décret 
Laval. 

ÉTATS CIVILS 
ROUBAIX. — Naissances. — Joslane OKI-

vler. rue Jean-afacé, 121. — Renée Millet. 
rue l i a Campagne. 93. — Michel Stmoens, 
rus de la Planehe-Troué*. cour Desprea. 22. 
Voilures et Literie d'enfants. - DROL'TOs, 
43. rue de Lannoy (Tel. 131.3*1. 3011S 
— Oeorgette Blancke, rue du Fontenoy. 211. 
L*CATI*N AUTSB luxe naptsme. noce» eu . 
Oeltete. 9* rue Inkcrmann T 33325 Rx ,911 

Décès. — Léopold Quyon, T2 ans. rae 
Saint-Jean. S2. — Fernsnd Lagache. 2 mois, 
Grande-Rue, 133 bis. cour Couteau, 4. — 
Augustin Decuyprr. 39 ans. rue Mare-Bul-
alne. 109. — Andrée Chantry. 32 ans épouse 
Desfsrgee. rue de la Perche, fort Slnn. M 
— Marie Maaselus. rue Lafontslne. cour 
Vanhoutte. S. C2 ana. — Auguetlne Hiroux. 
71 ans. veuve Olivier, rue BlanchemalUe, 37. 
— François D'Hont. 30 ana, rue de la Bar-
be-d'Or. eoui Duyck. 2. — Julien Daulme-
rle. 70 ans, arande-Rue, 123. — Flore Mut­
iler, 85 ans, veuve Catteau, rue Dccrèmt, 75. 

St-JACQUES v a e" , ' t i •"• 2 1 5 , r. da Collège. Rx 
CROIX. — Naissance. — Josette Louveau 

(rue des Oglers. 177). rue Lamartine, 18, 
Décès. — Angélique Roussel, veuve Cat-

toire. 84 ans. rue de Colmar, fort Boulangé. 
S. — Iflobel Duquesnots. 1 an. rue Oustave-
Dubled, 3. — Bmtna Vanttilecnem. épouse 
debtllc. 86 ans. s.p., rue des Oglers. 253. 

WASQUERAL. — Naissance. — Georges 
Renneman, à la Maternité municipale, place 
Psnelon. 

Publication de mariage. — Gaston Cons­
tant, ébarbeur. rue des Quatre-Ormeaux, 
33. et Lucienne Bouaeemaere. s. p.. à Mar-
quette-lez-Lllle. 

WATTRELOS. — Naissances. — Robert 
Barbier, rue des Poilus. 2. — Antoinette 
Lerebrre. rue des Pollue. 2. — Violette Caron. 
rue du Vieux-Bureau. 92. 

Publication de mariage. — Henri De-
rycke. garnlsseur. rue Blanchi. 18 et Made­
leine Vanderplaetse. voyageuse, à Herseaux. 
sentier Saint-Jean-Baptiste. 88. 

Mariages. — Robert Gris et Simonne De-
prost. — Jean Savary et Léonne Vanberpe. 
— Noël Wagnon et Qeorgwtte Mouray. 

Décès. — Henri Delco Igné. 7 Jours, lue 

4»s Poilus. 2. — starla XMstxsaa» vssese 
Rrmssssu 73 ana. rus osa Poilus, s. 

TOCPrLBtS. — Naissance. — Mai» TBBS 
rase Tsrdle, 3. rue da SalUy. 

Dansa. — Aimable Gary. 77 ans. 199, Isa*, 
de Ropbaii 

TOCRCOING. — Nalssaawes. — Tnésese 
Rigole, rue <lu Pont-Rompu, 93. — Claudia») 
Debosschère, rue de Mou vaux 124. — Fraav 
euie Cowet, rue Derpentlne. 124. — tvimond 
Pourlegnle. rue de 

PubucaUesu de nuriage*. — Raymond. 
Butaye. mécanicien, rue de Constantin**)**. 
4. et Lucienne Buysschaert. retordeusa. m 
NeuTUle-en-Perraln. — Roger Stock, méca­
nicien, rue de la Tossée. 64. et Bmllieana 
Vanstsenklsta. femme de chambre, ru» 
Jean-Jaurès. 45 

Mariage. — Jules Cralbe. a p., et H t » 
Benoit, s. p.. rue d'Havre. S. 

Décès. — Germaine Equlnet. 57 ans. épou­
se Ernest Glorieux, rue du Oénéral-Dsm-
p'erre. 5. — Lucienne Prémaux. 7 mou, rus 
des Plats. 191. — Emile Delva. 75 ans, ras 
de l'Yser, 332. — Frédéric Mses, 55 ans rué) 
d'O.-chles. 25. 

MALADIES 
des voies urinaires 

Tous les médecins des voies u liialisa 
ont accueilli très favorablement 's trai­
tement Interne réalisé sous forme des cap­
sules GONEPHAL, à prendre par la bou­
che. 

Gonephal est un désinfectant ouïssant, 
non toxique, des organes génlto-jrina!rsa» 
supprimant les Injections souvent dange­
reuses. Efficace dans l«s cas slg'.u et d a a * 
les cas chroniques (troubles -le la pros­
tate, etc . ) , tant chez la femme que eh— 
l'homme. 

Envol discret de la cure complète c o n ­
tre 63 fr.: Laboratoire Boureta (jerv. 63) , 
SI. rue La Boetle, Parts ( 8 ) . Documenta­
tion gratuite et franco. Oonevhal est s a 
vente dans toutes les pharmacies. 287416 

L* ocrant • EDMOND P»ar*l 
imp du Journal t e Ht» 71 Urauae-Rua 

* Feai l lctoa da « JooraaJ de R o a b a i i » da mardi U janvier 1 9 3 8 . - N 19. * 
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A FORÊT 
JUMV cttistedf ùinns 

'If&Zï- adafitidmfanfCakiua. Q ' N E V E S 
La forêt en était Infectée. S U était sur­
pris par la nuit, le lendemain mat in 11 
ne serait plus qu'un cadavre crible de 
psqûres noirâtres et vidé de son sang. 

Maintenant qu'il é ta i t averti. Il vit, e n 
reoassant par le tunnel de verdure, les 
chauves-souris accrochées aux arbres par 
myriades. Il frissonna et pressa sa m o n ­
ture. 

Quand il se retrouva dans le soleil, 11 
poussa un soupir de soulagement. Il était 
baigné de sueur, mai s ne s'en apercevait 
pas ; et sans m ê m e une pensée pour 
1 homme qu'ai avait laissé courant sur 
une piste abandonnée. U reprit la direc­
tion de la maison où Caterina montai t 
la garde contre les ennemis d e son 
grand-père. 

Il s'était à peine engagé sur la route 
quand brusquement Dolorès bondit, h e n ­
nit, tourna sur e l l e -même et enfin 

s 'abatt i t U n e détonat ion rompait le 
sLence de la forêt, renvoyée d'un écho 
à l'autre de la plus é trange manière. 

Ce fracas fut pour Bosanquet une 
révélation, l 'explication de la chute de 
la mule. U n e balle avait rencontré une 
partie vitale, une balle dest inée à lui-
même. Aucun doute n'était possible. 

Avec la rapidité de l'éclair, le cavalier 
dégagea son pied de létr ier , se Jeta sous 
le couvert des arbres et dégagea son 
rifle. 

A l'abri du tronc, 11 examina le s e n ­
tier en avant . JJ ne vit personne. Cette 
absence ne lui enleva pas la certitude 
que le coup avait été tiré de cette direc­
tion. L'homme s'était, comme lui, cache 
dans le bois. Ce ne pouvait être aucun 
autre que celui qui l'avait suivi tout le 
matin . Le duel entre eux serait un duel 
à mort. 

La pauvre m u l e éta i t m a i n t e n a n t 
Immobile, déjà ses yeux se vitraient et 
les mouches s e collaient sur elle. Mlsé -
ricordieusement. la mort avait é té 
prompte. 

— La fin du voyage. Pauvre Dolorès ! 
murmura-t - i l . 

Il reporta son at tent ion sur le sentier, 
n restait vide de toute présence 
humaine . Pendant qu'il regardait, un 
sanglier sortit du fourré, traversa la 
piste e n droite l igne, puis, brusquement, 
comme pris par la surprise, il poussa un 
g iognement , rebroussa chemin e t se r e n ­
fonça d a n s la Jungle d'où 11 vena i t 
d'émerger. 

— Bon. pensa Bosanquet. puis ca lcu­
lant la distance, e A peu près deux 
cents mètres >, dit-i l 

n chercha un point de repère qui 
l'aiderait à localiser l'endroit. Le sent ier 
était à peu près uniforme, mai s à une 
vingtaine de mètres au-de là du point 
d'où le sanglier était sorti, un superbe 
coyal avec ses longues feuilles effilochées 
comme des plumes e t sa couronne de 
fleurs, posait une marque parfaite. Rogue 
se glissa sous la feuil'.ée et suivant une 
l igne parallèle au sentier, se dirigea vers 
le coyal. 

n avançai t l entement , avec de fré­
quentes pauses , car 11 savait bien que le 
guetteur qui avait tué la mule, cont i ­
nuait, rifle en main , à épier le plus léger 
bruit qui le dénoncerait . Chaque fols 
qu'il s'arrêta, il n'entendit lu i -même rien 
d'autre que les grognements du sanglier. 

Ses progrès dans le fourré devenant 

forcément plus bruyants , Rogue les 
accompagna de temps à autres du cri 
de la bête sauvage, espérant a ins i t rom-
pei la vigilance de son ennemi . La ruse 
parut réussir e t il at te igni t sans Obsta­
cle une place d'où 11 voyait la riche flo­
raison d u coyal. H s'y t int quelque temps, 
essayant va inement d'apercevoir l 'hom­
m e posté. Les arbres formaient un écran 
trop épais. S a n s doute les deux adver­
saires observaient- i ls la m ê m e at tente 
vigi lante. Celui qui ferait le premier 
mouvement serait la victime. 

— Ce n e sera pas moi, si Je puis 
l 'empêcher, camarade, pensa Rogue. Et 
11 e n chercha le moyen . 

Il n e trouva rien d'autre qu'une très 
vieille ruse pour attirer le feu ennemi . 
Très art ls tement , 11 coiffa un Jeune 
sapin de son sombrero, puis, se retirant 
à quelques pas, 11 se cacha derrière un 
tronc et, d'un coup de crosse, frappa u n 
buisson. 

D a n s cette solitude, le bruit fut pro­
digieux, celui d'un h o m m e écrasant invo­
lontairement des branchages . 

La ruse réussit ple inement. Une é t i n ­
celle brilla et le craquement d'un rifle 
suivit. Le sombrero fut soulevé de s o n 
perchoir et retomba sur un buisson voi­
sin. 

— U n bon tireur, pensa Bosanquet. 
Miguel. Je parierais. 

Il se retint de rendre la politesse. Il 
ne pourrait viser qu'au Jugé et la balle 
pourrait tout aussi bien frapper la mule j 
que l 'homme. Comme 11 avait besoin de 
cette monture peur remplacer la regret- | 

tée Dolorès. il ne risqua pas la chance et 
attendit avec u n e pat ience indomptable. 

Immobi'.e comme l'arbre qui le cachait , 
il ne se relâcha pas de sa surveillance. 
P e n d a n t longtemps, rien ne se passa. U n 
vautour tomba du ciel comme une pierre 
sur la carcasse de la mule , chassant les 
mouches qui s'envolèrent avec un bour­
donnement Irrité. Quelques autres c h a ­
rognards vinrent disputer la prise et , 
déchirant la chair à peine morte, se 
livrèrent à u n horrible fest in . 

Bosanquet ne leur accorda m ê m e pas 
un regard, toute son at tent ion concen­
trée sur l e point de départ du coup de 
feu. S a pat ience reçut enfin sa récom­
pense. 

— A h ! 
Ce ne fut qu'une exc lamation mentale . 

D e l'autre côté du sentier, un bruit indi­
quait un mouvement . U n e ombre se d e s ­
t ina. 

Rogue aurait pu abattre l 'homme aussi 
faci lement qu'un oiseau. Il ne le désirait 
pas. La pensée lui était venue subite­
m e n t que ce Miguel, un Espagnol a m é ­
ricain savait la vérité et qu'il pourrait 
peut-être le persuader de parler. 

U at tendi t Jusqu'à ce que l'homme 
prenant confiance se montrât plus h a r ­
diment. C'était le bon moment . B o s a n ­
quet le salua : 

— Jet te ton rifle. Miguel I 
L'homme s'arrêta sur place comme .«'il 

avait é té fusillé. Son visage olivâtre 
exprima la plus Intense surprise, 11 Jeta 
autour de lui un regard farouche, 

n se remit presque Instantanément et 

son rifle se porta à son épaule avec une 
rapidité remarquable. 

Bosanquet. dans la même seconde, visa 
l'épaule de l 'homme et tira. 

Miguel poussa un cri Involontaire, son 
rifle déjà en Joue tomba à terre. L'Espa­
gnol chancela comme un homme ivre. 
puis, se raffermissant sur ses jambes, il 
se mit à courir. Avant que Bosanquet, 
très surpris, ait pu se rendre compte de 
son dessein, Miguel était rentré sous les 
arbres hors de vue. 

Un Instant tenté de le poursuivre, 
Rogue pensa meilleur de s'abstenir. 

Rentrer dans le bols serait folie. 
Miguel, ayant perdu son rifle, pouvait 
avoir u n revolver qui serait aussi bien 
une arme mortelle. Périr dans un fourré 
n'était pas du goût de Rogue. D'ailleurs, 
il y avait la mule. Celui qui la garderait 
serait le maître de la situation. Miguel 
blessé, privé de sa mule, était un h o m m e 
perdu. Rogue. à la pensée de ce qui 
arriverait à ce compagnon, eut un fré­
missement . 

— Quand la nuit viendra, dit-i l , les 
vampires sentiront le sang... 

Rogue frissonna encore. Ce n'était pas 
une mort pour un h o m m e d'avoir les ve i ­
nes sucées par ces Infectes créatures. U 
ne se piquait pas d'une sensibilité exces ­
sive. Il avai t vu des h o m m e s mourir 
d'une balle ou frappés d'un coup de 
couteau ; d'autres se tordre dans leur 
agonie pour avoir é té piqués par un ser­
pent venimeux. Et pourtant la vision 
d'un h o m m e blessé combat tant dans les 
ténèbres de la nui t contre ces Invisibles 

j ennemis , le remplissait d'horreur. JJ y R 
des choses que l'on se doit d'épargner, 
m ê m e à un ennemi. 

Comment agir ? S'il entrait dans M 
bois, Miguel, croirait à une poursuite. 
S'il lui criait un avertissement, l'homme, 
y verrait une ruse pour découvrir où U 
se cachait . 

Il y avait en plus d'autres considéra­
t ions ; il ne fallait pas oublier Caterina 
et son grand-père. En ce moment , p e u t -
être les exilés avalent- i ls besoin de lui : 
Caterina attendait son retour. T o u t 
Inhumain que cela parût d'abandonner 
le malheureux au sort terrible qui avai t 
vidé le village. U fallait laisser Miguel 
courir sa chance et trouver lu i -même 
son salut, si ce salut était passible. 

Cette décision prise. Rogue prêta de 
nouveau l'oreille. Toujours la tranqui l ­
lité absolue. Miguel était peut-être hors 
de portée d'entendre, à moins qu'il n e 
fût couché, surveillant sa proie c o m m e 
un jaguar et at tendant le moment de 
frapper. Agir vite était nécessaire. E n 
trois bonds, Rogue fut de l'autre coté 
du sentier, se dirigeant rapidement vers 
l'endroit où il supposait que la mule 
était at tachée. Ses oreilles lui servirent. 
Derrière le rideau épais de verdure, u n 
bruit de mâchoires au travail le r e n ­
seigna. 

Rogue eut vite fait de trouver ran imai 
se régalant du sommet de Jeunes t iges 
d'arbrisseau. Il le détacha, l'enfourcha 
et pour éviter le danger du sentier, le 
força à se frayer un chemin à travers 
la Jungle. <A suivre): -

ga_l.es.dix commandements.. 
de l'Arthritique : 

' f * Mange à ta faim, mais DOS plut. ' 
2 * N'oublie pos que ton foie est fragi le, que tout excès r épuise et 

^ l'empêche de détruire, comme il le devrait, l'acide inique, l'acide 
*- oxalique, et mille poisons capables de ruiner ton organisme, 
t 3 * Sache que tes reins ont un gros travail à fournir pour éliminer les 
1 poisons que ton organisme fabr ique en quantité considérable et 
. ne leur impose pas un travail supplémentaire. • ~ • 

dS>* Les crudités (salodes, fruits) et plus spécialement les cures de 
fruits qui purgent ton organisme, te sont recommandées. 

S * l a viande ne t'est pas défendue, mois choisis-la maigre. 
S S * Fait matin et soir de la gymnastique respiratoire. •**>*•; 
7 " N e perds jamais une occasion de te livrer à un exercice a» 

•" grond air t promenade a pied, course à bicyclette, chasse, 

natation, canotage, alpinisme, ou tout outre sport. 
e B * Tout ce qui stimule la peau, comme les frictions, a ide ton organisme 

à se débarrosser des poisons que ton foie ne détruit pas ou que 
tes reins n'éliminent pas suffisamment. * • - . 

ss*V* N'oublie pas que tes enfants seront, comme toi, des arthritiques 
et apprends-leur les bonnes régies de l'hygiène. ,» •» • „> 

l O * rVar consereer fa aasate /sue dm, rare* .esaatVe.ee é'UrmMmml ees 
mmrifim U tant, levé le faim e* Jas rex'ias, émmimtmctm Imm SSSSB bilimirma 
mtmri»min:wm*pttktlmartèrmém*'mtTut*m. Pestes»-1,C,CUIOTOT 

U R O D O N A L 
ANTIRHUMATISMAL CERTAIN 

Toutti Pkirmaclf ma Eté Euaatn Utmimnml è ne* /r*/j ce 
CHATELAIN, 2. nuit Kessav ^ Ç Î Î V . " « " « V S M / M W U aasaUss «"osai. 

Pmrtt. £jMjL\ Ecrire Smrmit* 4 9 1 » 

IMMEUBLES 
A VENDRE 

CHERCHE MAISON 
ouvrière, bon état, Vlrolols, 
Epine ou 6apln-Vert. Paie­
ment comptant. Ecrira inlt. I 
O. E. E. au Journal. 80824 

ON DtSIKE ~ 

Acheter ou Louer 
maison à Xounaut ou envi­
rons Immédiate, lover 250 à 
350 fr. par mois. S'adr. Maa-
quelte, 4T, Orande-Rue, Rx. 

171391 

PETIT CHALET 
ruée) 
kssgsj 

17201d 
Achèterais eu louerais 
p^t.te maison avec Jardin. 
quartier Nouveau - Boubalx. 
Paiement comptant, prendre 
adresse au Journal. 17134 

CESSIONS 

Salon de Coiffure 
Dames Mess'» à céder p'.eln 
centre tr. )'• habitation, prix 
à débattre, •crlre DX>H Jal 

Commerce de Dame 

CAFE 
bien situe à louer. S'adresser 
SI, rue de Rome. Rx. 1719M 

"XAFE A CEDER 
Libre de tout : 8 000 tr.. Af­
faire à débattre. — Prendre 
adresse au journal. 1718M 

"Clientèle de Lait 
» céder * Boubalx. 110 litres 
plue beurre . oeufs, lait battu. 
Pour cause de santé, «crlre 
tait. A.AJL Journal. 171774 

CHASSE 
Cherche pet. action <m invit. 
parante lapin ou gibier eau. 
90 km. Roubalx Pranee. Ecrire 
Inlt. B J . E Journal. 17184d 

p u n i » c r t m t B 
psrrrrc V I L L E 

Bean Tabac 
Librairie 

9*9.999 Tabacs environ 
Jé.eoo Librairie - Journaux 

plat divers 
Belle InetaU. Très bien logé 
Pitx S9.S9S9. 1/1 comptant. 

C B t T U VILLE 

BEAU CAFE - BAR 
Justifiant 159.999 de recettes 
Balle saile café, sali- billard. 

salle de réunions 
Très beau Imam, avec confort 

PRIX : 199.999 FRANCS 
AOMVt PERE 

SI, rua Peidnerbe. LILLE, d 

Votre pancarte « Esta-
minet à céder > vont atti­
rera moins (Je demande! 
et) • • mois qn une petite 
annonce dans le « Jourae l 
de Ronbaix » e a an ioer. 

Annonces téléphonées 
Meus rappelons aux Maisons qui nous passent habituelle­

ment dea annonces par téléphone lea inconvénients sérieux 
es) es mode s e transmission, erreur provenant de l lncom-
ui 91» selon, notamment dans les chlores et lea moto techni­
ques, indiscrétions, e t c . . Aussi, nous ses prions da ne 
recourir * es moren que lorsqu'elles ne peuvent absolument 
paa l'enter et lorsqu'elles l'emp.oient de noua faire parvenir 
DANS LA JOtTRHRS 1s ecmflrmsuat) de leur demande. Nous 
tenons seaintialUmam à pouvoir noue assurer avant leur 
publication 1* que les annonces transmises proviennent 
bleu des maisons indiquées: a* que le testa transcrit set 
tout a fait exact 

Désormais. NOOS NE POURRONS PLUS ACCUEILLIR 
AUCUNE RCCLAsiATION pour dés annonces téléphonées 
et BOB oonnrméee dans la Journée 

0) es* d'atatem e s l lntérét de nos clients de déposer 
Cens SMS bureaux et nous renier d'avance. S la commande. 
leurs peu Isa sesnsises , les insertions parées comptant 
béoésetant de prix plus avantageux 

Quand vous repre­
nez un commerce 
votre intérêt vous 
commande de don­
ner à vos avis la pias 
large publicité. Vous 
n'atteindrez toute la 
population de Rou-
baix, Tourcoing et 
leurs environs qu'en 
vous servant du 
Journal de Ronbaix. 

CARRELAGES 
avec ou sans pose. Prix de 
gros. MARTINAGE. 45. rue du 
Chene-Houpllnc. » Tg. CdO 

Demande à Acheter 
dans la région toutes pro­
priétés. Industries et fonds 
Ecrire Crédit Oal Foncier, 30, 
Av. Henri Conscience, Bruxelles 

centa 
L 7 - - . _ * : . . . d-DsTMEUBLES 
C X p e r t l S C S après Incendies 

( IMMEUBLES I 
., A LOUEE 

Menace •"•mpleyés 
oherahe une ou deux pièces et 
cuisine non meublées, envi­
rons place dé Croix. Ecrire 
T. If. C. N. au Jnal. 89987:1 

CHAMBRE MEUBLCE 
à louer, entrés particuliers. 
217. rue dé* Arts. Rx. 17175d 

Demande à Louer 
Ode-Rue. Ode-Place ou place 
de l s Liberté Appartement 4 
pièces, réf. l*r ordre. Urgent. 
Ecrire l i a Journal. 17194d 

Cherche Terrais 
clôturé à louer pour artiaan 
maçon. Ecrire N.N.H. Jnal. d 

A LOUER MAISON 
petit Jardin, chauffage central. 
prix modéré 4 Roubalx. écrire 
Inlt Z Z E Journal. 17173d 

MAISON 
avec grand'ports et atelier A 
LOUER, conviendrait à artisan 
S'ad. 19, rue Notre-Dame, Rx. 

17191d 

L'ALMANACH 
da 

Journal de Roubaix 
POUR 1938 

Magazine illustré de 192 pages 
sous une couverture en couleurs, 
avei (Jeu* msKniiïques hors texte 

D r m a m l V z - l r fl n o * d é p o s i t a i r e s 

e t à n o s v e n d e u r s 

2 tr. 50 (par la poste 3 fr. 30) 

A LOUER 
BELLE MAISON » pièces, rue 
Charles-Quint, 25. Roubalx. 
S'adr. 3, rus S te-Catherine, à 
LUXE. Tél. 530-09. 7357d 

A LOUER 
84 rue Ohansv. MAISON en 
bon état : eau. sas. électricité. 
salle de bains. S'sdr. 23. Ave­
nue Linné. Roubalx. sésea 

A LOUER 
40. rus Léon Salsmbten. TE. 
maison d'habitation, grand ga­
rage couvert, remises pour voi­
tures, emplacement pour con­
cierge, en bloc ou séparément. 
A LOUER : SI. rus Léon 8a-
lemtrien. Tg. maison bour­
geoise, aveo porte cocher». — 
S'adr. 23. Avenue Linné. Rx. 

80963 

Recherche à Louer 
Maison employé avec Jardin, 
quartier Brun-Pain, à Tg. — 
Ecrire OH H. Journal, etsaod 

Monsieur certain âge 
eduqué. louerait 1 ou 2 pièces 
vides au ras ds ch. ou l*r quar­
tier Bte-Ellsebeth ou Potenne-
rle, Rx. Ecrire P P H Journal. 

173144 

I DnWéUIDES I 
D'EMPLOI j 

« ABRI ROUBAISIEN» 
Ls pension ds famille oour 

jeunes Allés «L'ABRI ROU­
BAISIEN ». 2, rue de l s Sa­
gesse, à Roubalx, ne reçoit pas 
seulement dea penstntinatree 
mais aussi des externe*. Pro-
feeeeurs dames, employées d* 
Postes, de commerce, de ma­
gasins, «te. Dîners S midi et 
demi. La cuisine «et solgni*. 
abondante et variée à des pria 
excessivement modérés. Les 
Jéunss Ailes peuvent Jouir 
d'un* salle de lecture, d'un 
p!sno et d'un Jsrdln. 1*337 

DACTYLO 
possédant machine, reohercie 
travail à domicile. Ecrire Inlt. 
O. P. P. au Journal 8983Jd 

Homme à toute main 
33 ans. fort et sérieux, cher­
che emploi. 33, rue Sainte-
Thérèse, m Roubalx. I7l87d 

ARTIS. i-ech. p' après-midi 
représ., recet., trav. inté­
rieur, petit salaire. Ecrire 
M. M. H au Journal. 17192d 

CUISINIERE 
oherohe lntér., dîners, réu­
nions. Réf. Julla. 18. r. de 
Rx. Croix (T. Rx 3S3.38). d 

Intérim Cuisinière 
libre de suite, demande place. 
Adresse au Journal. 17172d 

Personne confiance 
cherche place ches Mr seul ou 
faire ménage. Adresse Journal 

898330 

NOS BUREAUX 
SONT FERMES LE 
DIMANCHE. 

IOFFRES 
D'EMPLOI. 

Important* Société française, 
ayant usine dans banlieue pa­
risienne et vendant un appa­
reil de réputation mondiale, 

RECHERCHE QUELQUES 
COLLABORATEURS 

pour son service de vente sur 
Lille. Références de premier 
ordre et tenue Irréprochable 
exigées. Fixe et commis. Se 
présenter, 7. rue de l'HopIta;-
Mllltalre, le mardi 11 Janvisr. 
d* 9 à 12 h. et de 14 * 17 h 30. 

73594 

Confectionneuses 
atelier et domicile, deman­
dées. 31, rue ds Cambrai. Tg. 

BsssM 

Mieanlcisn pr dentiste 
demandé. Brice, 71. rus de 
Mou vaux, Tg (Blanc-Seau). 9 

Homme toute main 
libre 1/3 Journée par semaine, 
demandé. 71, r. Mouraux. Tg. 

88970 
BOUCHERIE 

On demande Jeune* apprenti*. 
43, rue Pierre-Motte, Roubalx. 

• tWM 

JEUNE MENAGE 
un enfant 9 ans, femme con­
cierge, homme occupé ou non 
comme chauffeur tous permis, 
toute* mains, bonne* réf. cher­
che place. Bcr. S.M.B.K. Jal. 

17200 

Personne Confiance 
Hors, cherche à faire menas» 
3 Jour* psr semaine, même 
maison. Ecrire L. L. H. Jnal. 

1719M 

LISAGE 
On demande un piqueur et 
de* tireur* de corde*. 384. Bd 
Descat, Tourcoing. 17180J 

BOULANGER 
Bon 2o» 16 sas , ayant déjà 
travaille, demandé. Adrreae 
au Journal. 171830 

SERVANTE 

geolse à Tourcoing. Bons sa ­
ge*. Sérieuse* références exlg. 
Ecrire O.T.T. Journal. 909330 

Contre la Grippe 
du 

VIN CHAUD 

QUINTONINE / 
Rien ds tel pour arrêter 

le mal a ton début I 

Recette de la Quintonine au vin chaud 
Fsites chauffer un «Tan J verre de vin t «urres-le t 
•jouira trois railleries i café de Quintonine H une 
ou deux rondelles de citron. Cela donne un cordial 
puissant, délicieux, plus efficace eue le grog ordinaire, 
dont l'aIcool ne donne qa 'un M coup de fouet ' * 
passager suivi de dépression dangereuse. 

VOUS ê t e s t rès las , c o u r b a ­
turé , f i évreux . . . C'est l a 

g r i p p e ! E n r a y e z - l a d è s c e soir 
a v e c u n " p u n c h " à l a Q u i n ­
t o n i n e pris e n v o u s c o u c h a n t . 
L ' e x c e l l e n t e r e c e t t e c i - d e s s u s 
e s t rad ica le . 

U fortifiant de la famille 
Q u e l l e fami l l e d 'a i l leurs n e 

c o n n a î t p a s l a Q u i n t o n i n e I 
C'est l e fort i f iant a g r é a b l e e t 
sûr, si u t i l e q u a n d o n se s e n t fa­
t i g u é , d é p r i m é , s a n s a p p é t i t I 

Pour l ' emplo i h a b i t u e l : v e r ­
ser l e c o n t e n u d u flacon d a n s 
u n l i tre d e v i n e t p r e n d r e u n 
v e r r e à m a d è r e a v a n t c h a ­
q u e r e p a s . T o u t e s p h a r m a ­
c i e s : 5 fr. 5 0 l e f lacon . 

la QUINTONINE combat 
la grippe 

Serrante sérieuse 
au courant du service, est de­
mandée. 30. rue Ste-Bsrbe. 
T(. S* présenter ls matin. IOO 

Certains individus 
après avoir fait pa­
raître des annonces 
d'offres on de de­
mandes d'emploi*, 
demandent aux inté­
ressés des envois fie 
fonds sous divers 
prétextes. Ne vas 
envoyer un soo et 
nous écrire. 

IAnimaux divers! 
Voiture» 

PERDU 
quartier ItarUère, mil* lox 
«nflala (Me), robe blancoe, 
taille moyenne, répondant au 
nom de « 8amy ». Porte ré­
compense. Desurmont. 133, .ue 
Qénéral-Drouot i Château i. Tg 

_ 8t9S3d 

Chienne Nourrice 
est recherchée d'urgence, ai. 
VANCO. vétérinaire, 73, boule­
vard Gambette. Boubalx. 81d 

MAIS OUI ! 

abriter, de les nourrir et de 
les soigner comme u convient. 
Pour cela, rien de mieux que 
de suivre les précieux sais du 
CONSEILLER OE L'ATI-
CULTEL'R : CAST9XAJN, 13, 
rue Carnot. W ; DEWAS, 18. 
rue Jean - Jaurès, A OixHU 
GONCE, rue du Blanc Beau, 
Tg. L1BSA1B1E OU QALOM-
D'EAU, Ode-Bue. Rx; 11—91 
RIE LEMAIRE. Ods-PsaOS, T«; 
MAISON DU LIVRE, XL rue 
du VleU-Abreuvolr, Rx; HaV' 
nANNA l l .r .dt lsCaocBS, Tf. 

MATERIEL -
INDUSTRIEL 

SUIS ACHETEUR 

ALTERNATEURS 

Rêve de fiancée : wm cœur, une chaumière 
Une armoire remplie de "Linge Landauer" 
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Voici le moment de regarnir de LINGE votre armoire 
PROFITEZ DE NOS PRIX ACTUELS 

pens.it
ga_l.es
esaatVe.ee

